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        Un projet subventionné par :

•	 Le Conseil régional d’Ile de France
•	 Le Conseil départemental des Hauts-de-Seine
•	 La Ville de Boulogne
•	 La Fondation pour la Mémoire de la Shoah

•	 Le Fonds social juif unifié
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La Guemara, dans Taanit (23A), nous livre un texte surprenant :

Un jour, alors qu’il marchait sur une route, (‘Honi Hameaguel) vit un homme plantant un caroubier. 

Il lui demanda : « Quand cet arbre portera-t-il des fruits ? » 

L’autre lui répondit : « Dans 70 ans. » 

Surpris, ‘Honi l’interrogea : « Es-tu certain de vivre encore 70 ans ? »

L’autre lui répondit : « Quand je suis entré dans ce monde, j’y ai trouvé des caroubiers.

De même que mon père en a planté pour moi, j’en plante aussi pour mon fils. »

Cette histoire doit nous inspirer pour construire l’avenir de la communauté juive de Boulogne-Billancourt.



La Communauté juive de Boulogne-Billancourt



A la fin du 19ème siècle, la Communauté juive parisienne commence à sortir des limites de la ville. La communauté juive de Boulogne, 
composée de vingt ou trente familles, a rapidement dépassé l’espace loué utilisé pour la prière et a commencé à planifier la construc-
tion de sa propre synagogue. La générosité du baron Edmond et de la baronne Adelaïde de Rothschild a permis à ce rêve de devenir 
réalité. Les Rothschild ont fait appel au célèbre architecte Emmanuel-Elisée Pontremoli et ont apporté un soutien continu au projet. De 
style byzantin, empreint d’une élégance simple, la synagogue de Boulogne a été inaugurée en 1911. Depuis 1935, l’Ecole Maimonide a 
été un pôle d’attraction juif à Boulogne. De quelques élèves à son ouverture, elle compte aujourd’hui plus de 1300 élèves.

Au fur et à mesure que la ville grandissait et prospérait, la communauté juive s’est enrichie de nouveaux arrivants de Paris et de réfugiés 
des pogroms d’Europe de l’Est. Mais la Seconde Guerre mondiale et l’occupation nazie ont décimé la population juive de Boulogne. 
À peine quinze familles juives ont survécu à la Shoah. Pendant la guerre, l’élégante synagogue de Pontremoli fut utilisée par les nazis 
comme écurie. Avec l’indépendance de l’Algérie en 1962, la France a été témoin d’immenses vagues d’immigration en provenance 
d’Afrique du Nord. L’arrivée des Juifs séfarades a élargi et rajeuni la communauté. Les coutumes et le culte ont évolué à mesure que la 
congrégation essentiellement ashkénaze intégrait les nouveaux arrivants séfarades. La communauté juive de Boulogne-Billancourt a 
continué à s’épanouir pour compter désormais plus de 15 000 membres. Le nombre d’institutions juives a augmenté et le nombre de 
participants aux offices se compte par centaines chaque Chabbat, y compris un office de la jeunesse et un pour les enfants.

La construction du nouveau Centre culturel juif de Boulogne-Billancourt répond aux besoins démographiques de la Communauté, et 
apporte de nouvelles opportunités pour la ville et sa communauté juive.



Dvar Torah du Rabbin Kassabi



Après avoir préparé les différents éléments qui devaient constituer le Tabernacle, les Enfants d’Israël attendaient la manifestation de la 
présence divine. Malheureusement, rien ne se produisait et ils allèrent à la rencontre de tous les responsables de la construction. Il y 
avait les ustensiles, les crochets, les poutres, les socles, les tentures, tout était en vrac et rien ne pouvait être assemblé. Les responsables 
des travaux n’arrivaient pas à construire et à faire tenir l’ensemble de ces éléments.

C’est alors qu’ils commencèrent à critiquer Moshé en disant : « Le fils d’Amram nous a demandé d’offrir toutes nos richesses, nous avons 
fait toutes sortes de dons mais tout cela n’a servi à rien ! il n’y aura jamais la moindre construction ».Ils jetèrent devant lui toutes les par-
ties du Mishkan entièrement démembrées. C’est à ce moment que HaShem ordonna à Moshé d’assembler le Tabernacle et de l’ériger.

Moshé se tourna vers HaShem en ces termes : « Comment pourrais-je faire tout seul ce que le peuple entier n’a pas réussi à faire ? »

C’est alors que D-ieu lui fit cette réponse incroyable : « Avance toi et occupe-toi du Mishkan. Commence à activer tes mains et la 
construction se fera d’elle-même ».

Miraculeusement, le Tabernacle s’assembla en un instant.

Nos commentateurs tentent de comprendre la raison pour laquelle il était nécessaire d’attendre le dernier moment pour que la construc-
tion puisse se faire ?

Pourquoi la construction ne pouvait-elle pas succéder directement à la préparation des différents éléments ?

Nos Maîtres répondent à cette interrogation en nous expliquant que l’érection du Tabernacle ne devait pas sembler être une chose évi-
dente. Il fallait qu’elle soit attendue et espérée par l’ensemble du peuple. L’adhésion collective au projet était nécessaire pour que D-ieu 
puisse y faire résider sa présence !

Ce temps d’attente, de doute et d’appréhension permettait de rendre le projet plus important aux yeux de chacun. Sa concrétisation se 
transformait alors en source de satisfaction ultime.

Après des années d’attente et de questionnement, notre grand projet communautaire est en passe de réalisation. Les travaux ont 
débuté et les murs vont apparaître sous nos yeux. Après l’attente et l’espérance de l’ensemble de notre Communauté, voici le temps de 
la concrétisation et de l’aide de D-ieu qui se manifestera pour accompagner chacune des étapes de la construction.



Présentation du projet par l’Architecte Pascal Hofstein



Situé à l’angle de la rue Marcel Dassault et Barthélémy d’Anjou, le nouveau centre culturel juif de Boulogne s’ancre dans la ville, offrant 
une volumétrie calme et solennelle qui organise un programme d’espaces cultuels et culturels : une synagogue au rez-de-chaussée, 
une salle polyvalente qui rassemble les membres de la communauté au premier étage, des salles associatives regroupant des activités 
ludiques et culturelles au second étage, ainsi qu’une salle festive au sous-sol. 

La toiture sera réservée pour des activités occasionnelles et reste, au cœur de l’espace urbain, un jardin privé et protégé. 

Le bâtiment a pour ambition de trouver des vues choisies, des percements adéquats, adaptés aux différentes activités, aux espaces 
sacrés et profanes.

Les percements des façades font l’objet d’une sélection. Ils n’ont pas pour but de révéler à la ville l’ensemble des espaces intérieurs ni 
de les dissimuler pour échapper à tous les regards. 

La discrétion et la sécurité participent à l’architecture du nouvel édifice.

Nous offrons la possibilité de résoudre les contradictions entre le programme fonctionnel (limiter les vues le plus possible) et 
le programme architectural (les ouvrir le plus possible), prouver au monde alentour que la « muralité » peut être perçue comme 
accueillante et chaleureuse.



Photos du chantier





Façade rue Marcel Dassault



Angle Rue Marcel Dassault - Rue  Barthelemy d’Anjou

1

Les façades sur rues et sur cour sont composées de parois de béton 
préfabriqué blanc et anthracite soigneusement calepinées suivant un 
dessin de façade rigoureux basé sur la proportion des panneaux et des 
ouvertures.

Les menuiseries extérieures comportent des châssis à rupture de pont 
thermique en aluminium thermo laqué. Les vitrages de type « BR6 » 
sont composés d’un verre extérieur autonettoyant feuilleté pour la 
sécurité des biens et personnes.



Façade rue Barthélémy d’Anjou



Angle Rue Marcel Dassault - Rue  Barthélémy d’Anjou
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Coupe Transversale



RDC - Cour extérieure
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Plan du niveau RDC 
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L’entrée principale du centre culturel juif de Boulogne-Billancourt se 
trouve sur la rue Barthélémy d’Anjou. Elle est équipée d’un sas de sécu-
rité que surveille un gardien situé dans la loge attenante. Tous les dis-
positifs de sécurité et d’anti intrusion sont reportés au sein de la loge 
pour un contrôle permanent des flux de personnes.

Le hall s’ouvre vers la synagogue et la cour, offre un espace de convi-
vialité et de rencontre. La synagogue est un espace divisible en deux 
par une paroi mobile. Elle s’ouvre vers la cour permettant un accès 
direct, élargissant l’espace de culte vers le dehors. Un jardin agrémente 
l’espace minéral extérieur offrant une barrière végétale par rapport au 
voisinage immédiat.



RDC - Hall d’entrée

RDC - Vue perspective du Hall d’entrée

4

Photo de synthèse réalisée par ordinateur - 
ne correspond pas (encore) à la réalité. Les 

travaux sont toujours en cours 



RDC - Hall d’Entrée  - Escalier vers le sous-solRDC  - Loge
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RDC - Hall d’Entrée  - Escalier vers le sous-sol Escaliers d’accès aux étages
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RDC  - Plan d’aménagement de la Synagogue
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RDC - Synagogue - Bureau du Rabbin
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Coupe Longitudinale



RDC - Synagogue
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Plan du niveau sous-sol
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Le centre culturel juif de Boulogne-Billancourt offre une grande salle 
festive au sous-sol pour des activités plurielles : mariages, bar-mitsvas, 
activités de groupes.

La salle est parfaitement insonorisée par rapport à l’environnement 
proche et possède un office traiteur pour un service de restauration.

Cette salle fonctionne en parfaite autonomie par rapport au centre.



Sous sol - Salle des Fêtes

14

Photo de synthèse réalisée par ordinateur - ne 
correspond pas (encore) à la réalité. Les travaux 

sont toujours en cours 



Plan du niveau R+1
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Le premier étage du centre propose une grande salle polyvalente com-
portant un office traiteur. Cette salle offre son espace aux kiddouchim 
et autres célébrations ponctuelles. Une grande baie vitrée permet la 
vue vers la rue Marcel Dassault : elle est équipée de lames « brises-
vue » afin d’assurer la  sécurité pour les personnes et a pour but d’em-
pêcher les vues directes depuis l’espace public.



R+1 - Salle Polyvalente
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Plan du niveau R+2
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Le deuxième étage est l’étage du CCIBB et comporte plusieurs salles 
pour des activités associatives. Les deux plus grandes salles sont divi-
sibles par une paroi mobile est peuvent se rassembler en une grande 
salle unique. Les plus petites salles sont dédiées aux activités en petit 
groupe : oulpan, culture religieuse, lecture, dessin, etc. Cet étage pos-
sède son autonomie par rapport aux autres activités du centre.



R+2 - Salles d’enseignement
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Coupe Transversale
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Toiture - Terrasse
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La terrasse du centre culturel juif de 
Boulogne-Billancourt est un espace ap-
propriable pour tous. Chaque année, 
on pourra y construire la souccah, ou 
y prévoir d’autres activités extérieures. 
Espace extérieur privilégié, il est tota-
lement sécurisé par des parois d’acro-
tères hauts. Cette « cour haute » per-
met la découverte d’un autre paysage, 
une rencontre directe avec le ciel et 
l’horizon.



Budget du 1er Janvier 2021



Réalisée Reste à réaliser

Tranche Ferme Clos et Couvert

Tranche 1 Rez‐de‐chaussée ‐ Synagogue

Tranche 2 1er Etage ‐ Salle Polyvalente 800 000.00

Tranche 3 2ème Etage ‐ CCIBB 500 000.00

Tranche 4 Sous‐Sol ‐ Salle Festive 1 100 000.00

3 757 000.00 3 478 000.00

595 000.00 200 000.00Sous‐Total Dépenses associées

Architecte ‐ Maîtrise d'Œuvre

Bureau de contrôle + Coordonnateur SPS

Frais annexes de chantier

Assurances + Raccordements
227 000.00

368 000.00

200 000.00

Montant € TTC

Montant € TTC
Travaux

3 757 000.00 1 078 000.00

Dépenses associées

Sous‐Total Travaux



Présentation de l’architecte



Pascal HOFSTEIN obtient son diplôme d’Architecte DPLG 
en Juin 1982 à l’Ecole de Paris-La Villette.  Après une expé-
rience à «l’Institute of Architecture and Urban Studies» de 
New York, il devient collaborateur de l’agence de Marcel 
BREUER and Associates.  Puis il fonde l’agence New-Yorkaise 
«GREEN CARD Architects», qui deviendra lauréate par deux 
fois du Concours de l’American Institute of Architects. Invité 
à enseigner dans plusieurs universités américaines et cana-
diennes, il participe au programme de Master de Columbia 
University aux côtés de Kenneth FRAMPTON. Il devient par 
la suite professeur au New York Institute of Technology.

Pascal HOFSTEIN devient lauréat des Albums de la Jeune Ar-
chitecture en 1990 et fonde son agence qui devient engagée 
dans de nombreux concours nationaux et internationaux 
travaillés depuis New York. En 1993, Pascal HOFSTEIN est 
lauréat du Groupe Scolaire des Molières, Essonne. L’Atelier 
s’installe de manière permanente à Paris en Janvier 1998 
et se trouve invité à participer à de nombreux concours et 
consultations nationales et internationales. Une douzaine 
de bâtiments seront construits : équipements, écoles, loge-
ments, centres culturels.

Pascal HOFSTEIN devient enseignant titulaire à l’Ecole de 
Paris La Villette en Octobre 2004 et occupe la fonction de 
Président de la Société Française des Architectes depuis 
2012.

Construire le Centre culturel juif de Boulogne-Billancourt : 

       צריך כל פעם להתחיל מחדש          
« Il faut toujours commencer à nouveau »

Recommencer à penser, à projeter … nous avons conçu cet 
édifice comme une grande maison rassemblant ses diverses 
activités, ses différents parcours. L’édifice rassemble des 
activités cultuelles, culturelles et festives. Il est organisé en 
trois parties : La synagogue au rez-de-chaussée, les espaces 
associatifs dans les étages et la salle festive au sous-sol.

Espace généreux dans lequel la lumière naturelle s’immisce 
par le haut, la synagogue construit le sol de l’édifice et le 
prolonge dans la cour. Les espaces intérieurs s’articulent 
verticalement et offrent une progression jusqu’à la terrasse 
où se redécouvre l’horizon de la ville. 



Publications



Actualité Juive - N° 1550 - Jeudi 9 Janvier 2020



Boulogne-Billancourt Information - Octobre 2019
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Le Parisien - 15/01/2020



Dons et Modalités



Cet arbre des donateurs sera installé dans le hall du Centre culturel 
Juif de Boulogne-Billancourt dès son ouverture. 

Les feuilles, selon leurs couleurs, les grenades et les pierres corres-
pondent à des montants de dons depuis le début de la collecte.

Ceux qui auront cumulé des dons à partir de de 1 800 € auront une 
plaque à leur nom parmi les fondateurs du Centre culturel juif de 
Boulogne. 

Cuivre             1 300 €
Bronze     2 600 €
Argent     5 200 €
Grenade   10 400 €
Petite pierre   18 000 €
Grande pierre               26 000 €

 

 


